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DÉ   C  R  E  T 

SUR 

LES  PENSIONS,  GRATIFICATIONS, 
ET  AUTRES  RÉCOMPENSES  NATIONALES  > 

Prononcé  dans  les  Séances  des  1  o  .  1  6  ^ 
2  3  ^  &  26  Juillet  $  relu  dam  la  Séance 
du  3  Août  1  79 o. 


L'Assemblée  NationIle  ,  coniîdérant  que,  chez  nu 
Peuple  libre,  fervir  l'Etat  eft  un  devoir  que  tout  Citoyen 
eft  tenu  de  remplir ,  3c  qu'il  ne  peut  prétendre  de  récom- 
penfe ,  qu'autant  que  la  durée  ,  Péminence  &  la  nature 
de  fes  fer  vices  lui  donnent  des  droits  à  une  reconnoifïance 
particulière  de  la  Nation  ;  que  s'il  eft  jufte  que,  dans  l'âge 
des  infirmités ,  la  Patrie  vienne  au  fecours  de  celui  qui 
lui  a  confacré  fes  talens  Se  fes  forces  ,  lorfque  fa  fortune 
lui  permet  de  fe  contenter  des  grâces  honorifiques ,  elles 
doivent  lui  tenir  lieu  déroute  autre  récompenfe,  Décrets 
ce  qui  fuit  : 
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TITRE  PREMIER. 

Règles  générales  fur  les  Pensons  ,  &  autres  récompenfis 
pour  "l'avenir. 

Article  Premier. 

L'État  doit  récompenfer  les  fervices  rendus  au  Corps 
focial ,  quand  leur  importance  &  lerir  .durée  méritent  ce 
témoignage  de  reconnoitfance.  La  Nation  doit  auffi  payer 
aux  Citoyens  le  prix  des  facrifices  qu'ils  ont  faits  à  l'utilité 
publique. 

II. 

Les  feuls  fervices  qu'il  convient  à  l'Etat  de  récompenfer, 
font  ceux  qui  intéreflent  la  Société  entière.  Les  fervices 
qu'un  individu  rend  à  un  autre  individu ,  ne  peuvent  être 
rangés  dans  cette  cMe ,  qu'autant  qu'ils  font  accompa- 
gnés de  ckconftances  qui  en  font  réfléchir  l'effet  fur  tout  , 
le  Corps  focial. 

III. 

Les  facr&es  dont  la  Nation  doit  payer  le  prix,  font 
ceux  qui  naiffent  des  pertes  qu'on  éprouve  en  défendant  la 
Patrie ,  ou  des  dépentes  qu'on  a  faites  pour  lui  procurer  un 
avantage  réel  &  conflaté. 

I  V. 

Tout  Citoyen  qui  a  fervi ,  défendu  ,  illuftré,  éclairé 
fa  Patrie ,  ou  qui  a  donné  un  grand  exemple  de  dévoue- 
ment à  la  chofe  publique ,  a  des  droits  à  la  reconnoiflance 
de  la  Nation  ,  &  peut ,  fuivant  la  nature  &  la  durée  de 
fes  fervices,  prétendre  aux  réeompenfes» 
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V. 

Les  marques  d'honneur  décernées  par  la  Nation  fe- 
ront perfonnelles ,  &  rnifes  au  premier  rang  des  récom- 
penfes  publiques. 

VI. 

Il  y  aura  deux  efpèçes  de  récompenfes  pécuniaires  :  les 
penfions  &  les  gratifications.  Les  premières  font  deftinées 
au  foutien  du  Citoyen  qui  les  aura  méritées.  Les  fécondes, 
a  payer  le  prix  des  pertes  Souffertes ,  des  facrifices  faits  a 
l'utilité  publique. 

VIL 

Aucune  penfion  ne  fera  accordée  à  qui  que  ce  foit 
avec  claiife  de  réverfibilité  ;  mais ,  dans  le  cas  de  défaut 
de  patrimoine,  la  veuve  d'un  homme  mort  dans  le  cours 
de  fort  fervice  public  pourra  obtenir  une  penfion  ali- 
mentaire ,  ôc  les  enfans  être  élevés  aux  dépens  de  la  Na- 
tion ,  jufqua  ce  qu'elle  les  ait  mis  en  état  de  pourvoir  eux- 
mêmes  à  leur  fubfifbnce. 

;  .  vin. 

Il  ne  fera  compris  dans  l'état  des  penfions  que  ce  qui 
fera  accordé  pour  récompenfe  de  fervices  :  tout  ce  qui  fera" 
prétendu  a  titre  d'indemnité  ,  de  dédommagement  , 
comme  prix  d'aliénation ,  ou  autres  caufes  femblables ? 
fera  placé  dans  la  clafie  des  dettes  de  l'Etat,  ôc  fournis 
aux  règles  qui  feront  décrétées  pour  la  liquidation  des 
créanciers  de  la  Nation. 

I  X. 

On  ne  pourra  jamais  être  employé  fur  l'état  des  Dén- 
iions, qu'en  un  feul  ôc  même  article.  Ceux  qui  auraient 

A  z 


grâces  qui  leur  autoient  été  accordées. 


X. 


N«  ne  pourra 
un  traitement  :  aucune  peniion  ne  pourra 
fous  le  nom  de  traitement  conferve  &  de  retraite. 

X  I 

lL  „e  pourra  être  concédé 
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XIV. 

„.  ,  m>  „.     .m?  fomme  de  douze  millions 
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fions ,  dons  &  gratifications.:  favoir,  dix  millions  pour  les 
penfions,  &  deux  millions  pour  les  dons  &  gratifica- 
tions. Dans  le  cas  où  le  remplacement  des  pensionnaires 
décédés  ne  laifleroit  pas  une  fomme  fuffifante  pour  ac- 
corder des  penfions  à  tous  ceux  qui  pour  raient  y  prétendre, 
les  plus  anciens  dige  &  de  fervices  auront  la  préférence , 
les  autres  l'expectative,  avec  l'aiîurance  d'être  les  premiers 
employés  fuccefîivement. 

X  V. 

Au-dela  de  cette  fomme,  il  ne  pourra  être  payé  ni  ac- 
cordé pour  quelque  caufe ,  fous  quelque  prétexte  ou  dé- 
nomination que  ce  puiiîe  être  ,  aucunes  penfions ,  dons  & 
gratifications ,  à  peine  contre  ceux  qui  les  auroient  accor- 
dées ou  payées ,  d'en  répondre  en  leur  propre  &  privé 
nom. 

XVI. 

Ne  font  compris  dans  la  fomme  de  ces  dix  millions 
affectés  aux  penfions ,  les  fonds  deftinés  aux  Invalides , 
aux  foldes  &  demi-foldes ,  tant  de  terre  que  de  mer ,  fur 
3a  fixation  &  diftribution  defquels  fonds  l'Aflemblée  fe 
réferve  de  ftatuer  •  ni  les  penfions  des  Eccléfiaftiques  qui 
continueront  d'être  payées  fur  les  fonds  qui  y  feront  af- 
fedés. 

XVII. 

Aucun  Citoyen  ,  hors  le  cas  de  blelTures  reçues ,  ou 
d'infirmités  contractées  dans  l'exercice  de  fondions  pu- 
bliques ,  &  qui  le  mettent  hors  d'état  de  les  continuer  , 
ne  pourra  obtenir  de  penfion  qu'il  n'ait  trente  ans  de  fer- 
vice  effectif  &  ne  foit  âgé  de  cinquante  ans  :  le  tout 
fans  préjudice  à  ce  qui  fera  ftatué  par  les  Décrets  particu- 
liers relatifs  aux  penfions  de  la  Marine  &  de  la  Guerre. 
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XVIII. 

Il  ne  fera  jamais  accordé  de  penfion  au-delà  de  ce  dont 
on  jouilToit  à  titre  de  traitement  ou  appointement  dans 
Iq.  grade  que  l'on  occupait.  Pour  obtenir  la  retraite  d'un 
erade ,  il  faudra  y  avoir  pafte  le  tems  qui  fera  déterminé 
par  les  Décrets  relatifs  à  chaque  nature  de  fervice  ;  mais  , 
quel  que  fut  le  montant  de  ces  traitemens  Se  appointe» 
mens  ,  la  penfion  ,  dans  aucun  cas  ,  fous  aucun  prétexte  & 
quels  que  puifient  être  le  grade  ou  les  fondions  clu  pen- 
fionné ,  ne  pourra  jamais  excéder  la  fomme  de  dix  mille 
livres. 

XIX. 

La  penfion  accordée  à  trente  ans  de^  fervice  fera  du 
quart  du  traitement,  fans  toutefois  quelle  puuTe  être 
moindre  de  1 5  o  liv. 

X  X. 

Chaque  année  de  fervice ,  ajoutée  à  ces_  trente  ans  5 
produira  une  augmentation  progreilive  du  vingtième  des 
trois- quarts  reftans  de  ces  appointemens  &  traitemens  ;  de 
manière  qu'après  cinquante  ans  de  fervice ,  le  montant  de 
la  penfion  fera  de  la  totalité  des  appointemens  &  traite- 
mens 5  fans  que  néanmoins ,  comme  on  Fa  dit  ci-devant , 
cette  penfion  puifle  jamais  excéder  la  fomme  de  10,000  1. 

.  X  XL 

Le  Fonctionnaire  public  ,  ou  tout  autre  Citoyen  au  fer- 
vice de  l'Etat ,  que  fes  blefTures  ou  infirmités  obligeront 
de  quitter  fon  fervice  ou  fes  foirions  avant  les  trente  an- 
nées expliquées  ci-delTus ,  recevra  une  penfion  déterminée 
par  la  nature  «5c  la  durée  de  fes  fervices ,  le  genre  de  les 
blefTures ,  ôc  l'état  de  fes  infirmités. 


XXII. 


Les  penfions  ne  feront  accordées  que  d'après  les  mi- 
tru&ions  fournies  par  les  Directoires  de  Département 
&  de  Diftrifts  ,  &  fur  I  'atteftation  des  Officiers- généraux, 
&  autres  Agens  du  Pouvoir  exécutif  &  judiciaire  ,  cha- 
cun dans  la  partie  qui  les  concerne. 

XXIIL 

A  chaque  Seffiôn  du  Corps  législatif,  le  Roi  lui  fera 
remettre  la  lifte  des  penfions  à  accorder  aux  différentes 
perfonnes  qui ,  d'après  les  règles  ci-deffus,  feront  dans  le 
cas  d'y  prétendre.  A  cette  lifte  fera  jointe  celle  des  pen- 
fionnaires  décédés  &  des  penfiônnaires  exiftans.  Sur  ces 
deux  liftes  envoyées  par  le  Roi  à  la  Légiflatùre  ,  elle  rendra 
un  Décret  approbatif  des  nouvelles  penfions  qu'elle  croira 
devoir  être  accordées  •  &  lorfque  le  Roi  aura  fancYionné  le 
Décret,  les  penfions  accordées  dans  cette  forme  feront 
feules  exigibles  ,  &  les  feules  payables  par  le  Tréfor 
public. 

XXI  V. 

Les  gratifications  feront  accordées  d'après  les  mêmes 
inftruclions  Se  atteftations  portées  dans  l'article  22.  Chaque 
gratification  ne  fera  donnée  que  pour  une  foisieulement  ; 
&  s'il  en  eft  accordé  une  féconde'  à  la  même  perfonne  > 
elle  ne  pourra  l'être  que  par  une  nouvelle  décifion  ,  & 
pour  caufe  de  nouveaux-  fer  vie  es.  Dans  teus  les  cas  ,  _  les 
gratifications  feront  déterminées  par  la  nature  des  fervices 
"  rendus,  des  pertes  fouffertes,  &  d'après  les  befoins  de  ceux 
auxquels  elles  feront  accordées. 

XXV. 

A  chaque  Seffion  il  fera  préfenté  un  état  des  gratifica- 
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tions  à  accorder  Se  des  motifs  qui  doivent  en  déterminer 
la  conceflïon  Se  le  montant.  Letat  de  celles  qui  feront 
jugées  devoir  être  accordées  ,  fera  pareillement  décrété 
f>ar  TArTemblée  légiflative.  Après  que  le  Roi  aura  fane- 
donné  le  Décret ,  les  gratifications  accordées  dans  cette 
forme  feront  auffi  les  feules  payables  par  le  Tréfor  public, 

XXVI. 

Néanmoins  dans  les  cas  urgens ,  le  R.oi  pourra  accorder 
provifoirement  des  gratifications  :  elles  feront  comprifes 
dans  l'état  qui  fera  préfenté  à  la  Légifiature  ;  Se  fi  elle  les 
juge  accordées  fans  /motif ,  ou  contre  les  principes  décré- 
tés,  le  Miniftre  qui  aura  contrefigné  les  décifions,  fera 
tenu  d'en  verfer  le  montant  au  Tréfor  public. 

XXVII. 

L'état  des  penfions,  tel  qu'il  aura  été  arrêté  par  l'AfTem- 
fclée  Nationale  ,  fera  rendu  public.  Il  fera  imprimé  en 
entier  tous  les  dix  ans  ;  Se ,  tous  les  ans ,  dans  le  mois  de 
Janvier,  l'état  des  changemens  furvenus  dans  le  cours  des 
années  précédentes ,  ou  des  concevions  de  nouvelles  pen- 
fions ôe  gratifications  fera  pareillement  livré  à  Fimprefllon. 

TITRE  IL 

Règles  particulières  concernant  les  récompenfes  pécuniaires 
qui  peuvent  être  accordées  à  ceux  qui  ont  fervi  VEtat 
dans  la  Guerre  dans  la  Marine  s  dans  les  emplois 
civils  j  les  Sciences ,  les  Lettres  &  les  Arts* 

Article  Premier. 

Le  nombre  d'années  de  fervice  néceffaire  dans  les  troupes 
«Se  Ligne,  pour  obtenir  une  penfion ,  fera  de  trente  années 
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sU  fervice  efre&if  ;  mais  pour  déterminer  le  montant  de  la 
penfion ,  il  fera  ajouté  à  ces  années  de  fervice  les  années 
réfultantes  des  campagnes  de  guerre,  d'embarquement,  de 
fervice  en  garnifon  hors  de  l'Europe ,  d'après  les  propor- 
tions fuivantes. 

Chaque  campagne  de  guerre,  8c  chaque  année  de  fer- 
vice ou  de  garnifon  hors  de  l'Europe ,  fera  comptée  pour 
deux  ans. 

Chaque  année  d'embarquement,  en  teins  de  paix,  fera 
comptée  pour  dix-huit  mois. 

Ce  calcul  aura  lieu  dans  quelque  grade  que  les  cam- 
pagnes &  les  années  de  fervice  ou  d'embarquement  ai 
été  faites,  dans  le  grade  de  foldat,  comme  dans  tous  les 
autres. 

I  L 

Tous  Officiers  ,  foit  Etrangers ,  foit  François ,  em- 
ployés ,  dans  les  troupes  de  Ligne  Françoifes  ou  Etran- 
gères, au  fervice  de  l'Etat ,  de  quelque  arme  8c  de  quelque 
grade  qu'ils  foient ,  feront  traités ,  pour  leur  penfion  ,  fur 
ie  pied  de  l'Infanterie  Françoife.  Tous  les  Officiers  d'un 
même  grade ,  quoique  de  cîaiîe  différente ,  même  fimple- 
ment  commiffionnés  mais  en  activité  ,  feront  pcnfionnés 
également  fur  le  pied  de  ceux  de  la  première  claffe. 

I  : _.;v ,  i  ■  l  i  i  l  •..  >.  '    ■     \  '£ï 

On  n'obtiendra  la  penfion  attachée  a  un  grade  ^  qu'au- 
tant qu'on  l'aura  occupé  pendant  deux  ans  entiers ,  à  moins 
que  pendant  le  cours  defdites  deux  années ,  on  n'ait  reçu 
quelque  blelfure  qui  mette  hors  d'état  de  fervk. 

I  V. 

Le  nombre  d'années  d«  fervice  néceffaire  dans  la  Ma- 
rine, pour 'obtenir  une  penfion  ,  fera  de  vingt-cinq  années 
Décret  fur  lès  v enflons  >  &c.  A  5 
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'de  fervice  erTecVif  •  Se ,  pour  fixer  le  montant  de  la  penfiott  | 
il  fera  ajouté  à  ces  années  de  fervice  les  années  réfultantes 
des  campagnes  de  guerre ,  embarquement ,  fervice  ou  gar- 
ni fon  hors  de  l'Europe ,  dans  les  mêmes  proportions  qui 
ont  été  fixées  par  l'article  premier  du  préfent  Titre ,  pour 
les  troupes  de  terre. 

Ce  calcul  aura  lieu  quel  qu'ait  été  la  claflfe  ou  le  grade 
dans  lefquels  on  ait  commencé  à  fervir  ;  mais  Ton  n'aura 
la  penfion  attachée  au  grade ,  qu'après  l'avoir  occupé  pen*> 
dant  deux  ans  entiers  3  ainfi  qu'il  eft  dit  dans  l'art.  III. 

V. 

Le  taux  de  la  penfion  qu  on  obtiendra ,  après  avoir  fervi 
l'Etat  dans  les  emplois  civils  ,  pendant  trente  années  eftec- 
>  tives ,  fera  réglé  lur  le  traitement  qu'on  avoit  dans  le  der- 
nier emploi ,  pourvu  qu'on  l'ait  occupé  pendant  trois  an- 
nées entières. 

Les  années  de  fervice  qu'on  auroit  remplies  dans  des. 
emplois  civils,  hors  de  l'Europe,  feront  comptées  pour 
deux  années ,  lorfque  les  trente  années  de  fervice  efre&if 
feront  d'ailleurs  complettes. 

V  L 

Les  Artiftes ,  les  Savans ,  les  Gens  de  Lettres ,  ceux 
qui  auront  fait  une  grande  découverte  propre  à  foulager 
l'humanité  [  à  éclairer  les  hommes  ,  ou  à  perfedionner 
les  Arts  utiles ,  auront  part  aux  récompenfes  Nationales  y 
d'après  les  règles  générales  établies  dans  le  Titre  premier 
du  préfent  Décret  >  &  les  règles  particulières  qui  feront 
énoncées  ci -après.. 

VIL 

Celui  qui  aura  facrifié,  ou  fon  ténis,  ou  fa  fortune,  on 
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fa  fanté  à  des  voyages  longs  &  périlleux ,  pour  des  re- 
cherches utiles  à  l'économie  publique,  ou  aux  progrès  des 
Sciences  &  des  Arcs,  pourra  obtenir  une  gratification  pro- 
portionnée à  l'importance  de  fes  découvertes  &  à  i  éten- 
dus de  fes  travaux  -y  Se  s'il  périffoit  dans  le  cours  de  fou 
entreprife,  fa  femme  &  fes  enfans  feront  traités  de  la 
même  manière  que  la  veuve  &  les  enfans  des  hommes 
morts  au  fervice  de  l'Etat. 

VIII 

Les  encouragemens  qui  pourraient  être  accordés  aux 
perfonnes  qui  s'appliquent  à  des  recherches ,  â  des  décou- 
vertes ,  &  à  des  travaux  utiles  9  ne  feront  point  donnés  à 
raifon  d'une  fomme  annuelle ,  mais  feulement  à  raiforîs 
des  progrès  effectifs  de  ces  travaux;  &  la  récompenfe  qu'ils 
pourraient  mériter ,  ne  leur  fera  délivrée  que  lorfque  leur 
travail  fera  entièrement  achevé ,  ou  lorfqu'ils  auront  at- 
teint un  âge  qui  ne  leur  permettra  plus  de  le  continuer. 

I  X. 

Il  pourra  néanmoins  être  accordé  des  gratifications  an- 
nuelles, foit  aux  jeunes  élèves  que  l'on  enverra  chez  l'E- 
tranger pour  fe  perfectionner  dans  les  Arts  &  les  Sciences, 
foit  à  ceux  qu'on  feroit  voyager  pour  recueillir  des  cou-* 
noilTances  utiles  à  l'Etat. 

X. 

Les  pcnfîons  deftînées  à  récompenser  les  perfonnes  ci- 
de  (Tus  délignées ,  feront  divifées  en  trois  claffes. 

La  première ,  celle  des  pendons  dont  le  maximum  fera: 
de  trois  mille  livres.  " 

La  féconde  ,  celle  des  penfions  qui  excéderont  trois 
mille  livres,  &  dont  le  maximum  ne  pourra  s'élever  au- 
delfiis  de  fîx  mille  livres, 
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La  troisième  comprendra  les  pendons  au-deflus  de  dx 
mille  livres,  jufqu'au  maximum  de  dix  mille  livres,  fixé 
par  les  précédens  Décrets. 

XL 

Lë  genre  de  travail  5  les  occupations  habituelles  de  celui 
qui  méritera  d'être  récompenlé ,  détermineront  la  claffe 
où  il  convient  de  les  placer;  Ôc  la  qualité  de  fes  fervices 
jfixera  le  montant  de  la  pendon  :  de  manière  néanmoins 
«qu'il  ne  puiffe  atteindre  le  maximum  de  la  claiïe  où  il  aura 
été  placé ,  que  conformément  aux  règles  d'accroifTement 
-déterminées  par  les  articles  20  du  Titre  premier  du 

préfent  Décret. 

TITRE  III. 

Supprefflon  des  penfions  9  &  autres  grâces  pécuniaires 
exijlantes  au  premier  Janvier  1790  ;  Règles  générales 
pour  leur  rétablijfement  •  exceptions. 

Article  premiëk. 

Les  pendons ,  dons,  traitemens  ou  appointeniens  corî- 
fervés,  récompenfes,  gratifications  annuelles,  engagemens 
contractés  pour  paiemens  de  dettes ,  adurances  de  dots  & 
de  douaires ,  concédions  gratuites  de  domaines,  exiftans  au 
premier  Janvier  1790,  ou  accordés  depuis  cette  époque 
font  fupprimés.  Il  fera  procédé  à  une  création  nouvelle  de 
penfions,  fuivant  le  mode  qui  fera  établi  par  les  articles 
fuîvans. 

Et  cependant,  par  providon  ,  tous  les  ci-devant  pen- 
donnaires  feront  payés  des  arrérages  de  la  préfente  année 
de  leurs  penfions,  d  elles  ne  font  que  de  la  fomme  de 
6co  liv. ,  ou  au-deifous,  foit  en  un,  foit  en  pludeurs  ar- 
ticle 
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ticles  ;  &  dans  le  cas  où  les  penfions  8c  gratifications  dont 
on  jouiffoit,  excéderoient  la  fomme  de  600  liv. ,  foit  en 
un  article ,  foit  en  plufieurs ,  il  fera  payé  la  fomme  de 
600  liv. ,  à  compte  fur  les  arrérages  de  la-préfente  année 
defdites  penfions  êc  gratifications. 

I  I. 

Il  ne  fera  payé ,  par  les  Administrations  municipales  & 
autres ,  aucune  penfion  ou  gratification  au  -  delà  de  la 
fomme  de  6 00  liv. ,  conformément  à  l'Article  premier  du 
préfent  titre  j  jufqu  a  ce  que  par  l'Afiemblée  Nationale 
il  en  ait  été  autrement  ordonné  ,  lefdites  Admi- 
nistrations municipales  &  autres  feront  tenues  d'en- 
voyer, fans  délai,  au  Comité  des  penfions  l'état  certifié 
des  penfions  &  gratifications  dont  elles  font  chargées. 

I  I  I 

Les  penfions  qui  étoient  établies  fur  la  caiiOTe  de  l'an- 
cienne Adminiftration  du  Clergé ,  feront  payées  fur  cette 
même  cauTe,  pour  les  fix  premiers  mois  de  la  préfente  an- 
née, fur  le  pied  néanmoins  de  600  liv.  au  plus  pour  Tan- 
née entière  ,  conformément  à  l'Article  premier  du  préfent 
Titre  •  &  il  en  fera  de  même  des  penfions  qui  pourroient 
exifter  encore  fur  d'autres  caûTes  que  le  Tréfor  public, 

I  V. 

Les  perfonnes  qui,  ayant  fervi  l'Etat,  fe  trouveront  dans 
les  cas  déterminés  par  les  deux  premiers  Titres  du  pré- 
fent Décret ,  obtiendront  une  penfion  de  la  valeur  réglée 
par  lefdits  Décrets.  S'ils  avoient  déjà  une  penfion ,  mais  de 
moindre  valeur  que  celle  que  lefdits  Décrets  leur  afîiirent , 
la  penfion  dont  ils  jouifToient  demeurera  fupprimée,  &:  elle 
fera  remplacée  par  h  penfion  plus  confidérable  qu'ils  ob~ 
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V. 

Il  fera  rétabli  une  penfïon  en  faveur  des  Officiers- gé- 
néraux qui ,  ayant  fait  deux  campagnes  de  guerre  ,  en  quel- 
que grade  Se  en  quelque  lieu  que  ce  foit ,  avoient  précé- 
demment obtenu  une  pcnfion;  mais  elle  ceffera  d'être  payée 
s'ils  rentrent  en  activité  ,  en  forte  que  ,  conformément  a 
l'article  10  du  Titre  ier  du  préfent  Décret,  il  ne  foit  jamais 
payé  au  même  Officier ,  penfïon  Se  traitement. 

La  penfïon  rétablie  ne  fera  jamais  plus  forte  que  celle 
dont  on  jouiffak. 

Si  la  penfïon  dont  on  jouifloit  étoit  de  2000  liv. ,  ou 
plus ,  la  nouvelle  penfïon  fera  de  2000  liv.  pour  l'Officier- 
général  qui  aura  fait  deux  campagnes  de  guerre  -y  elle  croîtra 
de  500  liv.,  à  raifon  de  chaque  campagne  de  guerre, 
au-delà  des  deux  premières  ;  mais  cet  accroiilémer.t  ne 
pourra  porter  le  total  au-delà  de  lafomme  de  600  liv.,  qui 
eft  le  maximum  fixé  pour  les  pendons  mentionnées  au  pré- 
fent article. 

V  I. 

Les  Officiers  des  Troupes  cle  Ligne,  &  les  Officiers  de 
mer  qui  avoient  fervi  pendant  vingt  années  dans  les  Trou- 
pes de  Ligne  ou  fur  mer  ,  qui  avoient  fait  deux  campagnes 
de  guerre  ,  ou  deux  expéditions  de  mer  ,  dans  quelque 
grade  que  ce  foit ,  Se  auxquels  leur  retraite  avoit  été  ac- 
cordée avec  une,  penfïon  ,  foit  par  fuite  des  réformes  faites 
dans  la  guerre ,  ou  dans  la  Marine  ,  foit  a  une  époque 
antérieure  aux  Réglemens  qui  feront  mentionnés  en  l'ar- 
ticle fuivant,  jouiront  d'une  nouvelle  penfïon  créée  en 
leur  faveur,  laquelle  ne  pourra  excéder -celle  dont  ils  jouit 
foient ,  mais  pourra  lui  être  inférieure  ,  ainfi  qu'il  fera  dit 
€11  l'article  10. 

VIL 


Les  perfonnes  qui ,  n'étant  ni  dans  l'un ,  ni  dans  l'autre 


des  cas  prévus  par  les  deux  articles  précédera,  auront  ob- 
tenu, avant  le  premier  Janvier  1790,  une  penfion  pour 
ferviçes  rendus  à  l'Etat,  dans  quelque  Département  que  ' 
ce  foit ,  en  conformité  des  Ordonnances  &  Régie  mens 
faits  par  lefdits  Départemens ,  jouiront  d'une  nouvelle  pen- 
fion rétablie  en  leur  faveur,  laquelle  ne  fera  jamais  au-» 
delTus  de  celle  dont  elles  jouifïbient  précédemment,  mais 
pourra  être  au-deffous,  dans  les  cas  prévus  par  l'article  VIL 

V  I  I  I.  • 

Les  veuves  Se  en  fans  qui  ont  obtenu  des  pendons ,  en 
conformité  des  Ordonnances  &  Réglemens  faits  pour  les 
Départemens  dans  lefquels  leurs  maris  ou  leurs  pères  étoient 
attachés  a  un  fervice  public ,  &  notamment  les  veuves  & 
enfans  d'Officiers  tués  au  fervice  de  l'Etat ,  jouiront  de 
nouvelles  pen fions  rétablies  en  leur  faveur  ,  &  pour  la 
même  femme  à  laquelle  elles  étoient  portées ,  fous  la  con- 
dition néanmoins  que  les  penfions  defdites  veuves,  &  celles 
de  tous  leurs  enfans  réunies  n'excéderont  pas  la  fomme  de 
5  000  liv. ,  qui  fera  le  maximum  defdites  penfions. 

Les  veuves  de  Maréchaux-de-France ,  qui  avoient  ob- 
tenu des  penfions,  jouiront  d'une  penfion. de  6000  liv. \  - 
qui  fera  rétablie  en  leur  faveur.  /  . 

;  ;  %  ;  i  x.  ■ , 

Les  anciens  Réglemens  ayant,  à  différentes  époques,  . 
fournis  des  penfions  !à  des  réductions  y  converti  en  rentes 
viagères ,  des  arrérages  échus  &  non  payés;  fufpendu  juf- 
qu  a  la  mort  des  penfionnaires ,  d'autres  arrérages  échus  & 
non  payés,  il  eft  déclaré,  i°.  que  la  difpofition  des  ar- 
ticles ^  précédens  ,  qui  porte  que  les  penfions  rétablies 
n'excéderont  pas  le  montant  des  penfions  anciennes  {Sup- 
primées ,  s'entend  du  montant  defdites  penfions  ,  déduc- 
tion faite  de  toutes  les  retenues  qui  ont  eu ,  ou  dû  avoir 
lien  pendant  le  cours  de  l'année  1789,  toute  exception 
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aux  Réglemens  qui  établifToient  lefdites  réduaions,  étant 
anéantie. 

i°.  Que  les  rentes  viagères  créées  pour  arrérages  échus, 
&  non  payés  ,  continueront  à  être  fervies  aux  perfonnes 
mêmes  dont  les  penfions  fe  trouveroient  fupprimées  fans 
efpérance  de  rétablhTemenr ,  Se  hors  la  nouvelle  penfion 
aux  perfonnes  en  faveur  defquelles  une  nouvelle  penfion 
feroit  rétablie.  " 

f.  Que  les  arrérages  échus,  non  payés,  Se  portes  en 
décompte  fur  les  brevets ,  feront  compris  dans  les  dettes 
de  FEtat ,  ôc  payés  comme  telles ,  tant  à  ceux  dont  les  pen- 
fions font  fupprimées,  qua  ceux  qui  obtiendront  une  nou- 
velle penfion. 

X. 

Les  penfions  rétablies  en  vertu  des  articles  précédais, 
êc  dont  le  maximum  n'a  pas  été  fixé ,  ne  pourront  excé- 
der la  fomme  de  10,000  liv. ,  fi  le  penfionnaire  eft  actuel- 
lement âgé  de  moins  de  70  ans  ;  la  fomme  de  1 5000  hv. , 
s'il  eft  âgé  de  70  à  80  ans;  ôc  la  fomme  de  20,000  hv.» 
s'il  eft  âgé  de  plus  de  80  ans.  Les  penfionnaires  actuels , 
Igés  de  plus  de  7  5  ans ,  qui ,  ayant  rendu  des  fervices  a  1  Etat, 
iouifToient  de  penfions  au-defTus  de  3000  hv.,  confére- 
ront une  penfion  au  moins  de  ladite  fomme  de  3  000  hv. 

Ceux  qui,  ayant  fervi  dans  la  Marine  &  les  Colonies, 
auront  atteint  leur  foixante- dixième  année,  jouiront  de 
la  même  faveur  que  les  octogénaires. 

Les  veuves  des  Maréchaux  de  France  qui  ont  atteint 
lage  de  70  ou  80  ans,  jouiront  de  la  faveur  accordée  a 
cet  âge. 

X  I. 

Il  ne  fera  jamais  rétabli  qu'une  feule  penfion  (^fa- 
veur d'une  même  perfonne,  quand  elle  auroit  fervi  dans 
plufieurs  Départemens,  &  quand  ce  dont  elle  jouit  et» 
penfion  lui  auroit  été  accordé  originairement  en  plusieurs 
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articles  ;  mais  la  fixation  de  la  nouvelle  penfion  fera  réglée 
d'après  le  total  des  penfions  réunies. 

X  I  I. 

Ceux  qui,  ayant  fait  quelque  acYion  d'éclat,  ou  ayant 
rendu  des  fervices  diftingués  clignes  d'une  gratification, 
d'après  lesdifpofitions  des  articles  IV  ôc  VI  du  Titre  premier 
du  préfent  Décret,  n'en  auroient  pas  été  récompenfés,  ou 
ne l'auroient  été  que  par  une  penfion  qui  fe  trouveroit  fup- 
primée  fans  efpérance  de  rétablififement  ,  feront  récom- 
penfés fur  le  fonds  de  deux  millions  deftinés  aux  grati- 
fications. 

XII  L 

Les  perfonnes  qui ,  ayant  droit  à  une  penfion ,  ou  à 
une  gratification  ,  préféreroient  aux  récompenfés  pécu- 
niaires les  récompenfés  énoncées  dans  l'article  V  du  Titre 
premier  du  préfent  Décret,  en  feront  la  déclaration  ,  8c  l'a- 
drelTeront  au  Comité  des  penfions,  qui  en  rendra  compte 
au  Corps  légiflatif. 

XIV. 

L'Assemblée  Nationale  fe  réferve  de  prendre  en  con- 
fédération ce  qui  regarde  les  feconrs  accordés  aux  Hollan- 
dois  retirés  en  France  \  6c,  jufqu'à  ce  qu'elle  ait  prononcé 
fur  cet  objet ,  ces  fecours  continueront  d'être  diftribués 
comme  par  le  parTé. 

X  V. 

Pour  fubvenir  aux  befoins  preflans  des  perfonnes  qui, 
fe  trouvant  privées  des  penfions  qu'elles  avoient  précé- 
demment obtenues,  n'auroient  pas  de  titres  furnfans  pour 
en  obtenir  de  nouvelles ,  8c  ne  feroient  pas  dans  le  cas 
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d'être  renvoyées ,  foit  à  la  lifte  civile ,  à  caufe  de  la  nature 
de  leurs  fervices  3  foit  au  Comité  de  liquidation ,  à  caufe 
des  indemnités  dont  elles  prétendroient  que  leur  penfîon 
eft  le  rembourfement ,  il  fera  fait  un  fonds  de  deux  mil- 
lions ,  réparti  &  diftribué  d'après  les  règles  fuivantes  : 
500  portions  de  1000  liv.  *  1000  portions  de  500  liv.  j 
4001  portions  de  200  liv.,  1332  de  150  liv,  Les  fecours 
de  la  première  claffe  ne  feront  donnés  qu'à  des  per- 
fonnes mariées,  ou  ayant  des  enfans  ;  ceux  de  la  féconde 
clalTe  pourront  être  donnés  à  des  perfonnes  mariées  ,  ou 
ayant  des  enfans ,  ou  fexagénaires  \  les  fecours  de  la  troi- 
fième  '6c  quatrième  clatfes  feront  diftribués  à  toutes  per- 
fonnes qui  y  auront  droit. 

XVI. 

Les  Mémoires  préfentés  dans  les  difTérens  Départe- 
mens  par  les  perfonnes  qui  ont  obtenu  des  pensons,  les 
décidons  originales  intervenues  fur  lefdits  Mémoires ,  les 
régi  Fer  es  &  notes  qui  confiaient  les  fervices  rendus  à 
l'État,  enfemble  les  Mémoires  que  toutes  perfonnes  qui 
prétendent  avoir  droit  aux  récompenfes  pécuniaires  ,  ju- 
geront à  propos  de  préfenter  ,  feront  remis  au  Comité 
des  penfions  qui  les  examinera '&  vérifiera,  ainfi  que  les 
Mémoires  qui  lui  ont  déjà  été  remis. 

XVI  I. 

Âpres  Pexamen  &  la  vérification  des  états  Se  pièces 
énoncés  en  l'article  précédent  ?  le  Comité  cire  {fera  quatre 
liftes  \  la  première  comprendra  les  penfions  à  payer  fur  le 
fonds  de  dix  millions  ordonné  par  l'article  XlVdu  Titre  pre- 
mier du  préfent  Décret  ;  ia  féconde  comprendra  les  pen- 
fions rétablies  par  les  articles  V,  VI,  VII  &  VIII  du  prélent 
Décret;  la  troifième  lifte  comprendra  les  fecours  établis 
par  larticleXVj  la  quatrième  lifte  comprendra  les  perfonnes 


dignes  des  réconipenfes  établies  par  l'article  V  du  Titre  pre- 
mier du  préfent  Décret ,  8c  qui  les  auront  préférées  aux 
récompenfes  pécuniaires,  Ces  liftes  feront  préfentées  au 
Corps  législatif,  à  l'effet  d'être  approuvées  ou  réformées 
par  lui  ;  ôc  le  Décret  qui  interviendra ,  fera  enfuite  préfenté 
à  la  fanction  du  Roi. 

XVIII. 

Lorsque  le  Décret,' rendu  par  le  Corps  légifiatif ,  aura 
été  fanélionné  par  le  Roi ,  les  penfions  comprifes  dans  la 
première  lifte  feront  payées  fur  le  fonds  qui  y  eft  deftiné 
par  l'article  XIV  du  Titre  I  du  préfent  Décret:  à  l'égard 
des  pendons  &  fecours  compris  dans  les  féconde  &  troi- 
sième liftes ,  il  fera  fait  fonds  par  addition  ,  entre  les  mains 
des  perfonnes  chargées  du  paiement  des  penfions  ,  du 
r  montant  defdites  liftes. 

/  Chacune  des  années  fuivantes  ,  le  fonds  de  ces  deux 
liftes  ne  fera  fourni  que  déduction  faite  des  portions  dont 
jouiftoient  les  perfonnes  qui  feront  décédées  dans  le  cours 
de  r  année  précédente,  de  manière  que  lefdits  fonds  dimi- 
nuent chaque  année  graduellement,  fans  que,  fous  aucun 
prétexte,  il  y  ait  lieu  au  remplacement  d'aucune  des  per- 
fonnes qui  auront  été  employées  dans  les  féconde  &  troi- 
sième liftes. 

Les  quatre  liftes  feront  rendues  publiques  par  la  voie 
de  l'impreffion ,  avec  l'expofé  fom maire  des  motifs  pour 
lefquels  chacun  de  ceux  qui  s'y  trouveront  dénommés,  y 
aura  été  compris. 

J_.es  penfions  accordées  commenceront  4  courir  du  pre- 
mier Janvier  1790 -mais  fur  les  arrérages  qui  reviendront 
à  chacun  pour  l'année  1790  ,  il  fera  fait  imputation  de  ce 
qu'on  auroit  reçu  pour  ladite  année,  en  exécution  des 
art..I,  II  de  III  du  préfent  Titre 


X  I  X. 

Nonobstant  l'article  VIII  du  préfent  Titre ,  relatif  au* 
enfans  des  Officiers  tués  à  la  guerre ,  les  enfansdu  Général 
Montcalm  tué  à  la  Bataille  de  Québec,  au  lieu  de  la 
îbmme  de  trois  mille  livres  qu'ils  devroient  fe  partager 
entre  eux  ,  aux  rermes  dudit  article ,  toucheront  mille 
livres  chacun.  L'Alfemblée  Nationale  autorife  les  Com- 
milTaires  par  elle  nommés  pour  la  diftribution  des  nou- 
velles pendons ,  à  exprimer  dans  le  brevet  de  mille  livres 
qui  fera  délivré  à  chacun  defdits  enfans,  que  cette  ex- 
ception a  été  décrétée  par  Elle  ,  comme  un  témoignage 
de  fon  eftime  particulière  pour  la  mémoire  d'un  Officier 
auffi  diftingué  par  fes  talens  Se  fon  humanité ,  que  par 
fa  bravoure  &  fes  fervices  éclatans.  La  même  mention 
fera  faite  dans  les  brevets  à  expédier  à  la  famille  d'Auas, 
dont  il  fera  parlé  en  l'article  fuivant. 

XX. 

Les  penfions  accordées  aux  familles  d'Auas ,  de  Cham- 
bors,  &  au  Générai  Luckner ,  feront  confervées  en  leur 
entier  >  nonobftant  les  difpofitions  des  articles  précédens 
qui  pourroient  y  être  contraires,  A  l'égard  des  autres  ex- 
ceptions qui  ont  été ,  ou  feraient  propofées  ,  elles  font 
renvoyées  au  Comité  des  penfions  >  qui  en  fera  le  rapport 
à  l'Atfemblée. 

Signé  D'ANDRÉ  5  Préfident  ;  Reubeix  ,  Coster  , 

EOUTTEVILLE  ,  P  AINTEVILLE  ,  AlQUIER  ,  DE  KlTTSPOTTER, 

Secrétaires» 


A  PARIS,  DE  L'IMPRIMERIE  NATIONALE. 


